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Le nombre d'émigrants tel que rapporté par les officiers de 
douane, accuse une augmentation de 3,596 comparée avec 1890. Ou 
verra que la plus grande partie était des Canadiens qui, après avoir 
cherché à s'établir aux Etats-Unis, revenaient à leur pays natal. 

116. Le nombre d'enfants, euvoyés au Canada l'année dernière, Nombre 
sous les auspices des sociétés de charité et de particuliers a été de d'enfants 
3,418, soit 1,961 de plus que durant l'année précédente. Les chiffres cTnadl.aU 

suivants indiquent le nombre d'émigrants de cette classe durant 
les sept dernières années :— 

Années. Nombre. 
1883 1,218 
1884 2,011 
1885 1,746 
1886 1,988 
1887 2,298 
1888 1,622 
1889 1,022 
1890 1,457 
1891 3,418 

D'après les relevés d'immigration d'Ontario 19,619 enfants ont été 
placés dans cette province depuis 1868. 

117. D'après les rapports du département de l'immigration d'On-immigra-
tario, sur les 4,926,645 émigrants venant des Iles Britanniques ti°n d a n s 

qui émigrèrent à d'autres pays que l'Europe durant les années 1874 ° n t a n o \ 
à 1890 inclusivement, 309,397 ou 6-28 par 100 s'établirent dans 
Ontario et le nombre de ceux qui se sont établis dans cette pro­
vince de 1868 à 1891, inclusivement, était de 597,111 apportant 
avec eux des effets pour une valeur de 86,457.046. 

118. Le nombre des émigrants rapportés par les agents et par la Difficulté 
douane doivent être considérés comme aussi corrects qu'ils peuvent d'obtenir 
l 'être; mais il n'y a aucun moyen de constater exactement les arri- Portg
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vées des Etats-Unis et les départs pour ce pays. Là où il existe exacts, 
une aussi longue ligne de frontière ouverte, il doit toujours y avoir 
un mouvement considérable dépopulation des deux côtés, dont on ne 
peut obtenir aucun renseignement exact. Le moyen d'obtenir un rap­
port approximatif serait de prendre note des " allant et venant " sui­
tes principales routes de voyages, et la différence entre ces chiffres 
serait l'immigration ou l'émigration nette, suivant le cas. Il n'est 
possible que de se former seulement une idée générale du nombre 
d'immigrants qui s'établissent actuellement dans chaque province ; 
les agents n'ont à leur disposition aucun moyen qui leur permette 
de les suivre une fois qu'ils ont quitté l'agence, et les mouvements 
subséquents de beaucoup d'entre eux doivent probablement modifier 
considérablement les chiffres donnés. Le département et les agents 
ont pris le plus grand soin pour que tous les rapports fussent aussi 
exacts que possible, mais les seuls sur lesquels on puisse complè­
tement se fier, à l'exception des entrées à la douaue qui sont un 
enregistrement par noms, sont ceux des arrivages dans les prin­
cipaux ports maritimes, tels que Québec et Halifax, qui sont aussi 


